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I. Ouvrages classés dans l’ordre alphabétique des titres 
 

 

 

 

Abregé historique des libertez de l’Eglise gallicanne. En France, 1733. FA-SL DIV. On peut 

lire dans cet Abregé que c’est « pour prévenir, autant qu’il est possible, le mêlange abusif de la Mître & de la 

Couronne, que la France a recours à la voie d’appel au futur  Concile ; reméde que l’on n’employe à la vérité 

qu’avec douleur & dans les dernieres extrêmitez ».  
 

L’Allure du mandement de M. l’Archevêque d’Arles du cinquiéme Septembre 1732. Pour la 

publication du Jubilé de Clement XII. Bruxelles, 1732. FA-SL DIV. L’ouvrage présente, page de 

gauche, les « Reflexions sur le mandement », et page de droite, la « Chanson de l’allure » : 
 

 XVI. Il seroit curieux d’entendre le Prelat expliquer de quels sentimens cette Bulle [Unigenitus] peut 

être la régle : quand on l’a bien lûë & relûë, ce qu’on en peut penser intérieurement, c’est que cela s’appelle 

une Bulle. Quiconque n’en pense pas ainsi, peche mortellement contre le sens commun. 

 

 XVI. Notammant, retiens bien, 

         Mon Cousin, 

 Que l’Ugenite Bulle, 

 Est de tout bon Chrétien, 

         Mon Cousin 

 De la Foy la Formule, 

         Mon Cousin. 

 Voilà, mon Cousin, l’Allure, &c. 

 

 XXXI. « La tolerance d’une Religion nouvelle aussi pernicieuse en toutes manieres que l’est le 

Jansenisme, ne pourroit manquer d’exciter tôt ou tard quelque affreux bouleversement dans l’Etat lui-même ». 

Ce Jansenisme est une terrible bête pour M. d’Arles ; mais qu’il l’examine de pres, il trouvera que c’est le 

soliveau Roi des Grenouilles qui se laisse insulter impunément. 

 

 XXXI. C’est un mal pour un bien, 

         Mon Cousin, 

 Car par la tolerance, 

 Le parti Jansenien, 

         Mon Cousin, 

 Culbutera la France, 

         Mon Cousin. 

 Voilà, mon Cousin, l’Allure, &c. 

 

  

Bibliotheque Janseniste, ou Catalogue alphabetique, des livres Jansenistes, Quesnellistes, 

Baïanistes, ou suspects de ces Erreurs : avec un Traité dans lequel les Cent & une 

propositions de Quesnel sont qualifiées en détail. Avec des Notes Critiques sur les véritables Auteurs 

de ces Livres, sur les Erreurs qui y sont contenuës, & sur les condamnations qui en ont été faites par le Saint 

Siège, ou par l’Eglise Gallicane, ou par les Evêques Diocésains. Quatrième édition, revuë, corrigée & 

augmentée de plus de la moitié. Bruxelles, Simon T’Sertetevens, imprimeur de son 

Excellence Mgr l’Archevêque de Malines, 1744. FA-E5 BIBLIJAN 1-2.  « La France est 

inondée, aujourd’hui plus que jamais, d’une foule de Livres tous plus dangereux les uns que les autres. » D’où la 

proposition de l’auteur de cet ouvrage, le jésuite Dominique de Colonia (1660-1741), professeur au collège de la 

Trinité de Lyon, de « précautionner » les chrétiens « contre ce torrent d’ouvrages pernicieux […], en leur 

donnant aussi un moyen general pour les connoître ». Il avertit ses lecteurs qu’il « seroit assez inutile de mettre 

entre les mains des Fidelles cette Bibliotheque Jansenienne, si en leur indiquant les mauvais Livres, on ne les 

avertissoit en même-tems d’un fait essentiel : C’est qu’on n’encourt pas moins l’excommunication devant Dieu, 

& dans le for intérieur, en lisant,  ou en gardant les Livres faits pour la défense de Jansenius ou de Quesnel, 

qu’en lisant Jansenius ou Quesnel lui-même ».  



Edit pour la Création d’une Chambre ardente dans le Regiment de la Calotte, ensemble d’une 

Compagnie d’Archers et Bas Officiers d’icelle. FA-SL DIV. 

 
 Avons pour toûjours arrêté, 

 Que quiconque aura l’imprudence 

 De vive voix ou par écrit 

 De refuser obéissance 

 A notre cher UNIGENIT, 

 Sera par les autres honni 

 Comme Vaurien, Sujet rebelle, 

 Payen, ou du moins Infidéle, 

 Et corporellement puni. 

 Et par l’Ordonnance Presente 

 Etablissons à cet effet 

 Parmi Nous une Chambre Ardente 

Où sans relâche sera fait 

Le Procès à tout Janseniste, 

Augustinien, ou Thomiste, 

Et tous autres tels garnemens 

Se mêlant de prêcher les gens. 

 

 

Entretiens de Monsieur le Commandeur de*** au sujet des Affaires présentes par rapport à 

la Religion. [Jacques-Philippe Lallemant, 1660-1748]. 1737. FA-A12 LALL ENT. 

 

Explication abregée des principales questions qui ont rapport aux affaires présentes par 

demandes et par réponses ou par forme d’Entretien entre un Ecclésiastique et un Laïc. 1731. 

FA-SL DIV Les « affaires présentes » auxquelles se réfère le titre de cet ouvrage ont pour contexte la 

constitution  Unigenitus (1713) condamnant 101 propositions de Pasquier Quesnel. Au début de l’entretien, la 

première question que pose le Laïc, inquiet de « sçavoir quelles sont […] les principales disputes qui sont agitées 

dans l’Eglise », est : « Ne sont-ce pas de pures questions d’Ecole, qui n’intéressent ni la Religion, ni la conduite 

des Fidéles ? » L’Ecclésiastique répond : « Il vous sera facile d’en juger, en vous mettant sous les yeux l’état de 

ces questions. » Ainsi, à propos de la proposition 80 relative à la lecture de l’Écriture sainte, l’Ecclésiastique 

explique qu’elle « ne dit pas que la lecture de l’Ecriture sainte est nécessaire à tout le monde, mais elle dit 

qu’elle est pour tout le monde : ce qui signifie que l’Ecriture sainte est proposée généralement à tous comme 

l’enseignent les SS. Docteurs, & comme le soutiennent aujour-d’hui ceux qui suivent leurs traces. C’est là le 

véritable point de la question, & c’est précisément cette proposition que condamne la Bulle. Qui ne voit combien 

cette censure est opposée à la vérité ? » 

 

[De l’] Imitation de Notre-Seigneur Jesus-Christ, traduction nouvelle, avec une prière 

affective ou Effusion de cœur à la fin de chaque chapitre. Par un religieux bénédictin de la 

congrégation de Saint-Maur [Dom Robert Morel, 1653-1731]. Paris, Jacques Vincent, 1722. 

FA-A12 IMIT 1722. On peut lire dans la Bibliotheque Janseniste, sous la plume antijanséniste de son 

auteur, que « la magnifique Approbation que M. d’Arnaudin a mise à la tête de cette Traduction, & les éloges 

extraordinaires, dont il comble Dom Morel, pourroient suffire pour nous rendre cette Traduction suspecte ». 

Dominique de Colonia la considère comme l’un des deux ouvrages les plus « répréhensibles » de Dom Robert 

Morel. Ainsi condamne-t-il  « ces paroles qui attaquent le Dogme de la réalité. Je possede veritablement, et 

j’adore celui-là même que les Anges adorent dans le Ciel ; mais je ne le possede que par la Foi. Voilà qui 

favorise ouvertement ce Dogme impie de Calvin, que nous ne recevons dans l’Eucharistie le Corps de Jesus-

Christ, que par la Foi ».  

 

Instruction familiere, historique et dogmatique sur le Jansenisme et le Fanatisme de nostre 

temps. 1743. SC4 JANS INS. L’avertissement publié en tête de cet ouvrage précise l’esprit dans lequel 

l’auteur l’a écrit : « Tout le monde se mêle aujourd’hui de parler de la Constitution Unigenitus & du 

Jansenisme ; peu de gens sçavent cependant de quoi il est question. Il a paru véritablement quantité d’Ouvrages, 

où il semble que les Auteurs n’ont rien laissé à dire sur ces matieres […]. Mais de tous ces Ouvrages ils n’en est 

point qui contienne une instruction suivie & à la portée du commun des Fidéles qui veulent pourtant sçavoir ces 



matieres & s’en entretenir comme des affaires les plus communes. » Le jansénisme y est d’emblée qualifié 

d’hérésie, et à la page 76  de la Reponse à un Ecrit intitulé Observations sur l’Instruction familiere, historique & 

dogmatique touchant le Jansenisme & le Fanatisme de nôtre tems figurant en fin de volume de la présente 

édition, on peut lire : « Les Jansenistes n’ont garde d’avoüer d’être Heretiques : ils se condamneroient eux-

mêmes par-là ; mais dès qu’on a prouvé, comme on a fait,  avec la plus parfaite évidence qu’ils le sont 

réellement & formellement, leurs désaveux & tous les pretextes qu’ils prennent pour s’en défendre, ne sont 

propres qu’à mieux  constater leur opiniâtreté & leur endurcissement criminel. » 
 

 

Instruction sur les dispositions qu’on doit apporter aux sacremens de Penitence et 

d’Eucharistie tirée de l’Écriture sainte, des saints Pères, et de quelques autres saints Auteurs. 

Édition dédiée « à son altesse sérénissime duchesse de Longueville [Anne Geneviève de 

Bourbon-Condé, duchesse de Longueville, 1619-1679] ». Paris, Guillaume Desprez, 1753. 

FA-C5 INST. Le jugement de Dominique de Colonia (Bibliotheque Janseniste) est sans appel : « Que cette 

Instruction dont il s’est fait un fort grand nombre d’éditions, est un Ouvrage du Parti dans lequel on a semé les 

maximes  Jansenistes, & qui éloigne artificieusement les Fidèles des Sacremens de Penitence & d’Eucharistie ».  

 

Jesus-Christ sous l’Anathême et l’Excommunication. FA-SL DIV. Cet ouvrage défend la cause des 

« Apelans ». L’« avertissement auquel le lecteur est prié de faire attention » souligne que si l’Église est 

« indéfectible & infaillible », il est vrai néanmoins « que tous ceux qui sont dans le sein de l’Eglise ne 

connoissent pas toujours la Verité. Tous les Pasteurs ne l’enseignent pas. Il s’en trouve quelquefois qui 

enseignent ouvertement l’erreur à la place de la Verité […]. Lorsque le mal monte à certain degré, cela forme 

pour l’Eglise un état également violent & extraordinaire, comme il arriva au tems de l’Arianisme, comme il 

arrivera au tems du dernier Ante-Christ, & comme nous voyons qu’il arrive en nos jours. » Ainsi « les Serviteurs 

de Dieu les plus fidéles & les plus sinceres se trouvent[-ils] aujourd’hui combatus en bien des endroits, par ceux-

là même que Dieu leur donne pour Pasteurs ». L’auteur ajoute : « En cela on ne peut point douter, qu’il ne se 

retrace quelque chose de semblable à ce que Jesus-Christ a voulu qui soit arrivé à sa personne, & à ses premiers 

Disciples. Par-tout ou un Apelant est traité comme un excommunié, ou comme un homme digne de lêtre ; toutes 

les fois que l’on refuse les Sacremens à un Fidéle […], dans tous ces cas, dis-je, c’est la verité, c’est Jesus-Christ 

qui est attaqué dans leur personne. Il est donc vrai que Jesus-Christ se trouve de nouveau sous l’Anathême […]. 

De nos jours il est condamné dans le saint Evêque de Senez ; il a été excommunié dans les six Docteurs de 

Reims… ».  

 

 La Logique ou l’art de penser, contenant, outre les Regles communes, plusieurs observations 

nouvelles, propres à former le jugement. Sixième édition. Amsterdam, Abraham Wolfgang,  

1685. FA-C3 LOG.  
 

Prieres Chrétiennes en forme de Meditations sur tous les Mysteres de Nôtre-Seigneur, de la 

Sainte Vierge, et sur les Dimanches et les Fêtes de l’année. Nouvelle édition revue, corrigée 

et augmentée par l’auteur. Bruxelles, Eugene Henry Fricx, 1720. FA-C5 PRIE. L’auteur de la 

Bibliotheque Janseniste reproche notamment à ce livre qu’il juge « dangereux » de faire « un magnifique éloge 

des Religieuses de Port Royal ». On peut, en effet, lire dans la prière pour la fête de S. Bernard, abbé de 

Clairvaux : « Donnez du ciel à Louïs le Grand la protection & les secours […] C’est dans son Roiaume que vôtre 

saint Ordre a pris sa premiere naissance & ses premiers accroissemens. C’est dans son Roiaume & sous le regne 

des Rois son Père & son Grand-Père, que ce même Ordre par une reforme miraculeuse prit une nouvelle 

naissance dans  un petit Monastere de Filles […]. Car n’est-ce pas un vrai miracle […] de voir une jeune 

Abbesse [Angélique Arnauld], pourvuë à l’âge d’onze ans de cette charge d’une manière toute irreguliere, & qui 

pleine de l’esprit du monde entroit dans une maison toute déreglée, entreprendre à l’âge de dix-sept ans d’y 

établir la réforme, & en venir à bout ».  

 

 

 

 

 

 

 

 



II. Ouvrages classés dans l’ordre alphabétique des auteurs 

 

 

 

 

Alexandre (Noël) 
1639-1724 

R. P. Natalis Alexandri historia ecclesiastica […]. Paris, A. Dezallier, 1699. FA-H6 ALEX 

HISEC 1-8. 

R. P. Natalis Alexandri historia ecclesiastica […]. Opera et studio Constantini Roncaglia 

[Constantin Roncaglia, 1677-1737]. Bingen, 1785-1790 (1-18) et Supplementum, 1790-1791 

(1-2). FA-H5 ALEX HISEC RON 1-18 et FA-H5 ALEX HISEC RON SUP 1-2. 

 
 On peut lire dans la Bibliotheque Janseniste à propos de Noël Alexandre, entré chez les dominicains en 

1655, docteur en théologie en 1675, et signataire du fameux « cas de conscience » soumis en 1701 à la Sorbonne, 

que « ce Père, en signant le Cas hérétique, avoit sans doute oublié la Doctrine Catholique qu’il avoit enseignée 

dans ses Dissertations sur l’Histoire Ecclesiastique du VI. Siécle. Il y dit, en termes exprès que l’Eglise, éclairée 

par l’Esprit de verité, ne peut se tromper, en prononçant sur les textes des Livres dogmatiques ; & la preuve qu’il 

en apporte, est que si elle pouvoit errer dans ces occasions, elle n’auroit pas tout ce qu’il faut pour nourrir, guerir 

& conduire les Fidéles : comme un pasteur qui ne sçauroit pas discerner les bons & les mauvais pâturages, ne 

seroit pas propre à faire paître les brebis ; & comme un Medecin qui prendroit du poison pour de l’antidote, 

seroit un fort mauvais Medecin ».  

 

 Rémi Coulon, « Le P. Noël Alexandre. Contribution à l’histoire théologique et religieuse du XVIII
e
 siècle », 

Revue des sciences philosophiques et théologiques, 6 (1912), pp. 49-80 et pp. 279-331. 

 

 

Arnauld (Antoine)  
1612-1694 

Les imaginaires et les visionnaires. Traité de la foy humaine. Jugement equitable tiré des 

œuvres de S. Augustin. Lettre de Messire Nicolas Pauillon, Evêque d’Alet [Nicolas Pavillon, 

1597-1677] à Messire Hardouin Perefixe, Archevêque de Paris [Hardouin de Beaumont de 

Péréfixe, 1606-1671]. Cologne, Pierre Marteau, 1683. Lettres de Pierre Nicole. Le Traité de la foy est 

de Pierre Nicole et d’Antoine Arnauld. Le Jugement est d’Antoine Arnauld seul. FA-C5 IMAG NIC. Les 

Imaginaires, « petites lettres assez dans le goût des Provinciales, assez dignes de les suivre à distance, et que 

madame de Sévigné trouvait belles » (Sainte-Beuve, Port-Royal, livre cinquième, p. 1091), et les Visionnaires 

ont fait écrire à Dominique de Colonia que Pierre Nicole « croit de faire disparoître le Jansenisme & de le faire 

passer pour Fantôme, en plaisantant dès l’entrée de son Livre [Heresie imaginaire par le sieur de Damvilliers] 

sur le Capuchon des Cordeliers » (Bibliotheque Janseniste). Sainte-Beuve présente Nicolas Pavillon comme un 

port-royaliste « sans le savoir », en ce sens que si l’évêque d’Aleth se déclare et lutte « si directement de concert 

avec et pour messieurs de Port-Royal, c’est parce qu’il les rencontre sur son chemin, le chemin de la vérité » 

(Port-Royal, livre cinquième, p. 1053). Le fait qu’il ait longtemps été étranger au jansénisme n’a pas manqué 

d’être relevé par l’auteur de la Bibliotheque Janseniste rappelant, à propos du Mandement de M. l’Evêque d’Alet 

au sujet du nouveau Formulaire (1665), qu’il « fut si persuadé durant plusieurs années de la necessité 

indispensable de signer le Formulaire, qu’il en faisoit aux autres les Leçons les plus touchantes ».  

 

La tradition de l’Eglise, sur le sujet de la penitence, et de la communion : representée dans 

les plus excellens Ouvrages des SS. Peres Grecs, & Latins ; et des auteurs celebres de ces 

derniers siécles : traduits en françois par M. Antoine Arnauld, Pretre, Docteur en Theologie 

de la Maison de Sorbonne. Sixième édition. Lyon, L. Plaignard, 1704. ND ARN T. Parmi les livres 

catalogués dans la Bibliotheque Janseniste figure un Traité de l’usage des Sacremens de Pénitence et 

d’Eucharistie, édité à Sens en 1678, jugé comme « suspect », parce qu’il a été « revü & corrigé par Mr. Arnaud 

& par Mr. Nicole ». 

 



La perpétuité de la foi de l’Église catholique touchant l’Eucharistie, défendue contre le livre 

du Sieur Claude, Ministre de Charenton [Jean Claude, 1619-1687]. Paris, 1781-1782. FA-G5 

EUCH ARN 1-7. Sainte-Beuve rapporte que lors de la présentation d’Antoine Arnauld au roi (24 octobre 

1668), « en approchant du cabinet, M. Arnauld trouva M. le Coadjuteur de Reims [Charles Maurice Le Tellier], 

qui, lui témoignant sa joie, lui mit en main son Approbation du livre contre le ministre Claude » (Port-Royal, 

livre cinquième, p. 1071). Celle-ci, datée du 6 novembre 1668, figure page VI du tome premier de la présente 

édition de La perpétuité de la foi de l’Église catholique touchant l’Eucharistie dans laquelle Charles Maurice Le 

Tellier n’a « rien trouvé que de très-orthodoxe ». 

 

 

Arnauld d’Andilly (Robert) 

1589-1674 

Œuvres diverses de Monsieur Arnauld d’Andilly divisées en trois tomes. Tome I contenant Le 

Poëme sur la Vie de Iesus-Christ, et les Stances sur diverses veritez chrestiennes ; Discours 

de la reformation de l’homme interieur. Saint Eucher : Du Mépris du Mpnde. L’Echelle 

sainte, ou les degrez pour monter au Ciel : composez par S. Jean Climaque. Instructions 

chrestiennes, tirées des deux volumes de lettres de monsieur de Saint-Cyran. La Vie du 

Bienheureux Gregoire Lopez. Tome III contenant l’Histoire de l’Ancien Testament tirée de 

l’Ecriture Sainte et les Confessions de S. Augustin. Paris, Pierre Le Petit, 1675. FA-SL AND 

OEU.  

L’Echelle sainte ou les degrez pour monter au Ciel, composez par S. Jean Climaque, abbé du 

monastere du Mont Sinaï, & Père de l’Eglise Greque. Traduits du grec en françois par Mr 

Arnauld d’Andilly. Paris, 1661. G JCLI AND. 

Les Confessions de Saint Augustin traduites en françois par Mr Arnauld d’Andilly, avec un 

Traité de la vie heureuse du même saint. Paris, G. Desprez, 1762. FA-F1 AUG CON AND. 

 
 Sainte-Beuve écrit de Robert Arnauld d’Andilly qu’« il aurait été de l’Académie s’il l’avait voulu », 

mais si, littérairement, il a rendu de « vrais services » à la langue, « c’est surtout par ses traductions en prose 

[qu’il] se recommande », comme L’Echelle sainte : « Tout ce qu’on pourrait extraire de profond, de fin et de 

délicieux du saint Jean Climaque, nous mènerait trop loin : c’est d’un ascétisme charmant, qui n’a de comparable 

que l’Imitation chez les modernes. En traduisant avec tant de grâce et de clarté cet excellent maître du cœur, 

d’Andilly dut aller à bien des âmes de son temps » (Port-Royal, livre deuxième, p. 428). A propos des Stances il 

note que leur auteur « mérite de garder une place parmi les gnomiques sacrés, à côté de Corneille, traducteur de 

l’Imitation » (Port-Royal, livre deuxième, p. 424). 

 

Les œuvres de Sainte Therese divisées en deux parties. De la traduction de Monsieur Arnauld 

d’Andilly. Paris, Pierre Le Petit, 1670. FA-SL TAV OEU AND. 

Les œuvres de Sainte Therese divisées en deux parties. De la traduction de Monsieur Arnauld 

d’Andilly. Paris, Denis Thierry, 1687. FA-D6 TAV OEU AND. 

La vie de Sainte Therese écrite par elle-mesme. De la traduction de Monsieur Arnauld 

d’Andilly. Paris, Pierre Le Petit, 1670. Mention manuscrite : Ex dono D. Nicolai Roland. Collegii 

Catalaunensis Soc
is 

Jesu catal. Inscriptus.  FA-D4 AND TAV.  
Les œuvres du Bienheureux Jean d’Avila, Docteur & Predicateur Espagnol, surnommé 

l’Apostre de l’Andalousie, divisées en deux parties. De la traduction de Monsieur Arnauld 

d’Andilly. Paris, Pierre Le Petit, 1673. FA-SL JDA OEU AND. 

 

Les vies des saints peres des deserts, et de quelques saintes, ecrites par des Peres de l’Eglise 

& autres anciens Auteurs Ecclésiastiques Grecs & Latins. Traduites en françois par M. 

Arnauld d’Andilly. Tome premier, Paris, 1701. Tome second, Paris, 1736. Tome troisième, 

Paris, 1736. BVS AND PER 1-3. Un second exemplaire du tome troisième est daté de 1716. BVS AND 

PER
B
 3 Pour Saint-Beuve, ce livre « est bien de ceux que saint François de Sales aurait aimés et conseillés ; 

depuis l’Introduction à la Vie dévote, on n’avait point eu de lecture si souriante dans l’édification » (Port-Royal, 

livre deuxième, p. 426). 



Histoire des Juifs, écrite par Flavius Joseph, traduite sur l’original grec par Monsieur 

Arnauld d’Andilly. Paris, Louis Roulland, 1706. FA-A4 HISJUI JOS P. 

Histoire des Juifs, écrite par Flavius Joseph, traduite sur l’original grec par Monsieur 

Arnauld d’Andilly. Tomes 1 et 3. Amsterdam, David Mortier, 1715. FA-A4 HISJUI JOS A. 

Histoire de la guerre des Juifs contre les Romains par Flavius Joseph et sa vie écrite par lui-

même, traduite du grec par Monsieur Arnauld d’Andilly. Paris, Louis Roulland, 1706. FA-A4 

GUEJUI JOS 1-2. « On l’a loué d’avoir rendu à Josèphe toutes ses grâces ; ne lui en a-t-il pas prêté ? Il 

paraîtrait qu’en voulant être élégant, il n’aurait pas été toujours fidèle », remarque Sainte-Beuve (Port-Royal, 

livre deuxième, p. 425). 

 

 

Bayle (Pierre) 
1647-1706 

Œuvres diverses de M
r 

Pierre Bayle, professeur en philosophie et en histoire à Rotterdam, 

contenant tout ce que cet auteur a publié sur des matières de théologie, de philosophie, de 

critique, d’histoire et de littérature, excepté son Dictionnaire historique et critique. La Haye, 

1727-1731. FA-B7 BAY OEU 1-4. Pierre Bayle, qui considérait Antoine Arnauld comme « un des 

premiers hommes de l’Europe » tout en estimant  que son éloquence aurait été « incomparable, s’il ne l’eût point 

ternie par l’impétuosité & par l’aigreur de ses expressions » (Critique générale de l’Histoire du Calvinisme de 

Mr Maimbourg), n’a pas été épargné par l’auteur de l’Instruction familiere, historique et dogmatique sur le 

Jansenisme et le Fanatisme de nostre temps : « On a besoin chez les Jansenistes d’autre enseignement que de 

l’Ecriture traduite à leur façon […] ; on a porté l’excès jusqu’à donner pour lecture ordinaire dans une 

Communauté de Filles le Dictionnaire impie de Bayle. » 
 

 Hubert Bost, Pierre Bayle, Fayard, 2006. 190 BAY BOS. 

 

Bissi (Henri-Pons de Thiard de) 

1657-1737 

Mandement et instruction pastorale de Monseigneur l’Evêque de Meaux sur le Jansenisme portant 

condamnation des Institutions Théologiques du Père Juenin [Gaspard Juénin]. Paris, Ballard, 1710. 

FA-G4 JANS THI. 

 

Boileau (Jacques) 

1635-1716 

Panégyriques choisis de feu Monsieur l’Abbé Boileau, Prédicateur ordinaire du Roy, et l’un 

des Quarante de l’Académie Françoise. Paris, André Cailleau, 1719. BVS PAN BOIL. C’est à 

l’auteur de l’Historia confessionis auricularis que s’attaque la Bibliotheque Janseniste : « Le Docteur auroit  dû 

se souvenir de cette parole de l’Ecriture, Abominatio Domini cogitationes malae. Il n’auroit pas inculqué dans je 

ne sçai combien d’endroits de son Livre cette morale corrompuë, que les pechés de  pensées & les delectations 

qu’on apelle moroses, sont rarement des pechés mortels. »  Il lui est en outre reproché d’avoir « débité » dans un 

autre livre une proposition « scandaleuse, & favorable au Presbyteranisme : Il est clair par les Actes des Apôtres 

que S. Paul commande à l’Eglise de garder les Ordonnances des Pretres, comme celles des Evêques et des 

Apôtres. Voilà les simples Prêtres mis au niveau des Evêques, égalés aux Apôtres mêmes. » 

 

Bonnaire (Louis de) 
1680-1752 

Les leçons de la sagesse sur les défauts des hommes par M. Debonnaire. Paris, 1751. FA-

M10 DEBO SAG.  
Essay du nouveau conte de Ma Mere l’Oye, ou les Enluminures du jeu de la Constitution, 

1723. FA-SL REC 

 

 



Calmet (Augustin) 
1672-1757  

Dictionnaire historique, critique, chronologique, géographique & littéral de la Bible. Paris, 

1722. FA-G1 DICBIB CAL.  

Commentaire littéral sur tous les livres de l’Ancien et du Nouveau Testament. Paris, 1707-

1716. FA-G2 COMBIB CAL. 

 
 « Son jansénisme théologique est […] manifeste à qui sait lire […]. De plus, il adhérait au rigorisme 

moral janséniste, condamnant totalement le point de vue moral de Molina et des jésuites. En revanche, au sujet 

de la bulle Unigenitus, ce fut le silence total comme sur les propositions condamnées. Dans le Commentaire 

littéral des Romains, dom Calmet manifesta une pleine adhésion à l’augustinisme théologique, en particulier sur 

la prédestination et la réprobation, même si ce fut de façon voilée. Les grandes thèses jansénistes y étaient 

enseignées, discrètement, c’était tout de même dans livre qui avait passé la censure ! » Jacques Bombardier, 

« Dom Calmet et les débats théologiques de son temps », Dom Augustin Calmet, un itinéraire intellectuel, sous 

la direction de Philippe Martin et Fabienne Henryot, Riveneuve, 2008.  

 

 

Du Bois (Philippe Goibaud-Dubois) 
1626-1694 

Les lettres de S. Augustin, traduites en françois sur l’édition nouvelle des Pères bénédictins 

de la congrégation de S. Maur, où elles sont rangées selon l’ordre des temps, revues et 

corrigées sur les anciens manuscrits, et augmentées de quelques lettres qui n’avoient pas 

encore paru, avec des notes sur les points d’histoire, de chronologie & autres qui peuvent 

avoir besoin d’éclaircissement, par M. Du Bois, de l’Académie Françoise, gouverneur de M. 

le Duc de Guise. Paris, Jean-Baptiste Coignard, 1697. FA-D1 AUG LET DUB.  

 
Du Bois, écrit Sainte-Beuve, « était un personnage assez prétentieux et très calculé dans les petites 

choses. Anciennement lié avec messieurs de Port-Royal, il avait pris garde de ne jamais trop afficher cette union, 

et même au besoin il avait affecté, par son procédé, de la démentir, en paraissant ne tenir aucun compte des 

traductions que ces messieurs avaient déjà faites de différents ouvrages, et en les recommençant derechef avec 

une industrie de paroles plus compassée » (Port-Royal, livre sixième, p. 253). Sainte-Beuve précise que « les 

savantes notes dont M. Du Bois accompagna ses traductions de saint Augustin sont de M. de Tillemont » (Port-

Royal, livre quatrième, p. 872).  

 

 

Du Fossé (Pierre Thomas) 

Sieur de La Motte 

1634-1698 

Histoire de Tertullien et d’Origenes qui contient d’excellentes apologies de la foy contre les 

payens & les heretiques, avec les principales circonstances de l’histoire ecclesiastique & 

prophane de leur temps. Par le Sieur De La Motte. Paris, Lambert Roulland, 1675. FA-E5 

LAM TER. 
 

 On ne peut pas séparer le nom de Du Fossé de celui de Sébastien Le Nain de Tillemont (1637-1698) 

qui, raconte Sainte-Beuve, « de retour à Paris à la Paix de l’Église (1669), […] demeura encore deux années 

environ avec Du Fossé, et aussi avec M. Le Tourneux, bientôt célèbre comme prédicateur ; ils avaient loué une 

maison solitaire rue Saint-Victor, au faubourg Saint-Marceau. De cette nouvelle communauté d’études sortit 

l’Histoire de Tertullien et d’Origène, publiée par Du Fossé seul. C’était le besoin et la religion de M. de 

Tillemont d’être ainsi utile sans le paraître, de s’effacer en servant l’Église par les autres » (Port-Royal, livre 

quatrième, p. 872). 

 

 

 



Du Guet (Jacques Joseph) 

1649-1733 

Explication des qualitez ou des caracteres que S. Paul donne à la charité. Amsterdam, 

Hagen, 1727. FA-F7 DUGU CHAR
A
. Explication des qualitez ou des caracteres que S. Paul 

donne à la charité. Nouvelle édition, revue, corrigée et augmentée. Amsterdam, Hagen, 1728. FA-F7 

DUGU CHAR
B
. 

Explication de l’Épitre de Saint Paul aux Romains par M. l’Abbé Duguet. Avignon, 1756. 

FA-F7 DUGU EPIROM. 

Conferences ecclesiastiques ou Dissertations sur les auteurs, les conciles, & la discipline des 

premiers siecles de l’Eglise. Par feu M. l’Abbé Duguet. Cologne, 1742. HK DUGU 1-2. 

 
 S’il ne fut pas, comme l’écrit Sainte-Beuve, à proprement parler un homme de Port-Royal, Du Guet 

« tient étroitement à eux par une vie semblable, par l’unanimité de doctrines, de tradition, d’esprit, et comme 

ayant été enveloppé jusqu’à la fin dans les suites de la même persécution » (Port-Royal, livre sixième, p. 287). Et 

pour Sainte-Beuve, ce « cousin germain de Port-Royal, et le plus aimable, le plus distingué de tous » a eu raison 

de ne voir dans Port-Royal qu’« un admirable exemple, mais particulier, du plus pur christianisme » (Port-Royal, 

livre sixième, p.328). Il conclut les deux chapitres qu’il lui consacre dans Port-Royal par ce bel éloge : 

« Admirable cœur, admirable esprit, fonds vivant de doctrine, et à qui il n’a rien manqué comme chrétien ; grand 

talent auquel il n’a manqué que du jour, et de pas être toujours étouffé dans des voies d’oppression » (Port-

Royal, livre sixième, p.329). 

 

Du Pin (Louis Ellies) 

1657-1719 

Joannis Gersonii, Doctoris Theologi et Cancellarii parisiensis, opera omnia, novo ordine 

digesta, et in V. tomos distributa […] opera et studio M. Lud. Ellies Du Pin. Anvers, 1706. 

FA-D8 GERS OEU DUP 1-5. 

Bibliothèque des auteurs separez de la communion de l’Église romaine, du XVI. et du XVII. 

Siècle, par Messire Louis Ellies Du Pin, docteur en théologie de la Faculté de Paris. FA-E5 

BIBLISEP DUP 

Histoire ecclesiastique du dix-septième siecle. Tome premier. Pas de page de titre. Approbation datée 

du 13 juin 1714. FA-SL DUP HIS 

 
 Sainte-Beuve juge Du Pin « assez peu janséniste » et « bien plutôt gallican » (Port-Royal, livre sixième, 

p. 380). La Bibliotheque Janseniste ne manque pas de souligner qu’« après avoir été souvent flétri & après avoir 

plusieurs fois retracté solemnellement sa mauvaise doctrine, [il] y est toûjours retourné », et que donc, « on l’a 

bien caracterisé en le nommant le Protée de nos jours ». L’auteur de l’Instruction familiere, historique et 

dogmatique sur le Jansenisme et le Fanatisme de nostre temps compte Du Pin au nombre des « Docteurs de 

l’Université de Paris » qui tout en ayant été  « les plus attachés à l’opinion de la Superiorité du Concile sur le 

Pape & les plus zélés défenseurs des Libertés Gallicanes » ont « porté les plus fortes atteintes à ces Libertés ». Il 

donne l’exemple de Jean Gerson enseignant que « lorsque le Chef de l’Etat, c’est-à-dire le Roy voudra exercer 

quelque tyrannie sur ses Sujets, & qu’il les opprimera par des exactions, des corvées ou des tributs injustes, 

chaque membre doit s’y oposer de tout son pouvoir, & de plus si le Roy vient à tomber dans l’erreur contre la 

Foy, alors ses Sujets doivent employer le fer & le feu pour s’en défaire ». Et il ajoute : « A l’égard de Dupin pour 

faire voir qu’il adoptoit tous les sentimens de ces fameux Théologiens qu’il donne pour les vrais défenseurs des 

Libertés Gallicanes, il a fait imprimer de nouveau le Livre de Gerson. » 

 

 Jacques Gres Gayer (The Catholic University of America Washington), « Un théologien gallican, témoin de 

son temps: Louis Ellies Du Pin (1657-1719), Revue d’Histoire de l’Église de France, t. 72, n° 188, 1986, p. 67-

121.  

 

 

 

 



Feydeau (Mathieu) 
1616-1694 

Meditations sur l’histoire et la concorde des Evangiles par un Docteur de Sorbonne. Tome 

second. Lyon, 1696. FA-M10 FEY MED. La Bibliotheque Janseniste écrit de l’auteur de cet ouvrage 

qu’il « détruit le libre-arbitre en beaucoup d’endroits de son Livre ». Il est en outre présenté comme « un de ces 

Jansenistes outrez qui portent tout aux dernieres extrêmités ». 

 

Grécourt (Jean-Baptiste Joseph Willart de) 

1683-1743 

Philotanus. Cette édition sans page de titre du fameux poème de Grécourt est reliée avec Le porte-feüille 

du diable, ou Suite de Philotanus : Poëme dedié à Madame Galpin. Paris, Alithophile, 1733. 

FA-SL DIV. Le poète veut de Philotanus, un diable rencontré au pied d’un hêtre à l’ombre duquel, fatigué, ce 

dernier « dormoit de tout son cœur », savoir « d’Unigenit le monstrueux mystere ». Il lui demande de parler de 

Pasquier Quesnel :  
 

 [Il] Est, me dit-il, un dangereux vaurien ; 

 Qui s’avisa d’abandonner sa plume 

 A composer un horrible Volume,  

 Plein de propos & de réflexions 

 Qui détruisoient toutes les Passions, 

 Rendoient l’Homme humble, Ennemi de soi-même, 

 Et dépendant de cet Ordre suprême 

 Qui des Elus fixa le juste choix. 

 Ce Livre enflé des plus séveres Loix, 

 Montroit combien la route est difficile 

 Qui mene au Ciel, en suivant l’Evangile. 

 Plus, sur le Grace il suivoit pas à pas 

 Les deux Docteurs Augustin & Thomas […]. 

 Le chien de Livre ! Ah ! je ne l’eus pas lu, 

 Que m’écriai : Peres, tout est perdu ! 

 Nous voila frits, & notre Compagnie 

 Est à jamais vilipendée, honnie ! 

 

 Dans Philotanus comme dans Le porte-feüille du diable, « c’est toujours le Diable qui parle », peut-on 

lire dans l’« Avertissement de l’Editeur » de cette dernière pièce : « En effet, comme c’est lui qui a conduit toute 

l’affaire de la Constitution par l’organe des Jesuites ses Ministres & ses Agens, personne ne peut mieux que lui 

découvrir les intrigues secrétes, & les manœuvres qui ont été mises en usage, pour faire réüssir cet Ouvrage de 

ténébres. »  

 

Les nouveaux Appelans, ou La bibliotheque des damnez. Nouvelles de l’autre monde. FA-SL 

DIV. 

 

Hamon (Jean) 
1618-1687 

De la solitude. Seconde édition. Amsterdam, 1735. FA-C5 SOLI HAM. Sainte-Beuve regrette que 

« M. Hamon n’ait nullement songé à être ce qu’on appelle un écrivain ; il l’est involontairement par endroits : il 

aurait eu très peu à faire pour l’être toujours. Lui et Du Guet nous font regretter que l’utilité morale et pratique 

ait tout emporté chez eux, et que l’art, le sentiment su style, dont ils étaient naturellement doués, n’ait pas tenu 

dans leur pensée un coin propre : l’utilité eût été plus durable, on les lirait encore » (Port-Royal, livre cinquième, 

p. 1022). A propos du traité De la solitude, il écrit : « Ce livre semble fait pour présager la solitude refleurissante 

et glorieuse de Port-Royal à l’époque de 1669, en même temps que pour la rendre plus féconde et plus sainte aux 

années de la persécution » (Port-Royal, livre cinquième, p. 1030). 
 

 

 



Hannot (Jean-Baptiste) 

Discours catholique sur les trois regles fondamentales et infaillibles de la foi, l’Ecriture 

Sainte, la Tradition Apostolique, & l’Eglise Universelle de Jesus-Christ ; servant à la reünion 

des Prétendus-Reformez d’Angleterre, d’Hollande, de Genéve, & des Cantons Suisses, des 

Protestans d’Allemagne & de Louvain, & des Jansenistes & Quênelistes à leur ancienne 

Mere l’Eglise Catholique, Apostolique, Romaine. Par le Père Jean-Baptiste Hannot, Lecteur-

Jubilé en Theologie de l’Ordre de Saint François, Recolet de la Province de Flandre. 1728. 

FA-M10 HAN DISCAT. 

 

Jansénius (Cornelius) 

1585-1638 

Cornelii Iansenii Leerdamensis, episcopi Iprensis, Tetrateuchus, sive commentarius in sancta 

Jesu Christi Evangelia. Lyon, A. Beaujollin, 1676. FA-K1 JANS TET. 

Cornelii Iansenii Leerdamensis, episcopi Iprensis,Pentateuchus, sive commentarius in 

quinque libros Moysis. Paris, 1677. FA-K1 JANS PEN. Un autre exemplaire de cet ouvrage, dont la 

page de titre manque, est coté FA-K1 JANS PEN
2
. 

 

 Edmond Boissard, « Jansénius étudiant », Revue d’Histoire de l’Église de France,  t. 36, n° 127, 1950, p. 25-

55 et Jean Orcibal, Jansénius d’Ypres (1585-1638), Études Augustiniennes, 1989. TB EA ORC.  

 

 

Jouin (Nicolas) 
1684-1757 

Quatrième harangue des habitans de la paroisse de Sarcelles à Monseigneur l’Archevêque de 

Paris [Charles-Gaspard Vintimille]. Au sujet de son ordonnance du 8 Novembre 1735 contre les Miracles 

imprimée à Paris chez Pierre Simon. Aix, Jean-Baptiste Girard, 1736. FA-SL DIV. Cette « harangue » 

a pour contexte les miracles de Saint-Médard et la vénération que l’on avait pour le diacre François de Pâris mort 

en 1727 : 
 

 Ces biaux Saints font de leur côté 

 Des miracles dès la bavette, 

 Ou s’ils n’en font, an leux en prête, 

 Mais ceux-là qu’avont le nez fait 

 Comme Monsieur PARIS, tout net 

 An leux dit, ou bian an le pense, 

 Qu’ils ont biau se mettre en dépense 

 De guarir boiteux, sourds, muets, 

 Aveugles, tortus, contrefaits, 

 Et même aux morts rendre la vie, 

 Tout ça n’est que pure folie. 

 

 L’auteur de ces vers précise sa pensée dans une note : « Si Dieu fait des Miracles par l’intercession de 

M. PARIS, le dessein principal de Dieu est donc que la Vérité combatuë par les Acceptans & soutenuë par les 

Appellans, soit connuë. Cette Vérité est donc importante : Il est donc important pour les desseins de Dieu, que 

les Miracles de M. DE PARIS soient connus. Il demande donc de nous, que nous les fassions connoître. »  

 

Juénin (Gaspard) 
1650-1713 
 Bissi (Henri-Pons de Thiard de). 

 

 

 

 



Le Brun-Desmarettes (Jean-Baptiste) 
Sieur de Moléon 

1651-1731 

Voyages liturgiques de France ou recherches faites en diverses villes du royaume par le Sieur 

de Moleon contenant plusieurs particularitez touchant les rites & les usages des églises : avec 

des découvertes sur l’antiquité ecclésiastique & payenne. Paris, Florentin Delaulne, 1718. 

FA-E5 MOLE VOYA. 

 

Le Jeune (Jean) 
Le Père Aveugle 

1592-1672 

Le Missionnaire de l’Oratoire, contenant les panégyriques du tres-Saint Sacrement pour les 

missions qui se font pendant son octave, préchez en l’église cathédrale de Toulouse, aux 

octaves des années 1640 & 1646. Toulouse, Jean Boude, 1689. FA-D5 LEJ MI « Orateur franc, 

direct, peu spéculatif malgré de hauts éclairs, et parlant de près surtout aux diverses classes de la société, il se 

trouva, sans trop y songer, un actif auxiliaire de Port-Royal pour l’austère morale chrétienne […]. Le père Le 

Jeune eut encore cela de commun avec Port-Royal d’être contre les Jésuites. » (Sainte-Beuve, Port-Royal, livre 

deuxième, p. 252 n.). 

 

Le Roi (Guillaume) 

1610-1684 

Traduction d’un excellent discours de S. Athanase contre ceux qui jugent de la Vérité par la 

seule autorité de la multitude. 1740. FA-C5 ATH LER. Dominique de Colonia (Bibliotheque 

Janseniste) juge « infidèle »  cette traduction par laquelle Le Roi « s’efforça de prouver que pour trouver la 

verité, il ne falloit pas s’attacher ni au plus grand nombre, ni à la plus grande autorité visible ». Pour Sainte-

Beuve,  cet « ami de Port-Royal, d’Arnauld et de tous ces messieurs » était « un janséniste modéré, éclairé, 

quelque peu bénéficier, plus même qu’il n’eût convenu à un port-royaliste austère » (Port-Royal, livre quatrième, 

p.890). 
 

 

Luynes (Louis Charles d’Albert de) 

Sieur de Laval 

1620-1699 

Sentences et instructions chrétiennes tirées des anciens Peres de l’Eglise par le Sieur de 

Laval. Paris, Pierre Le Petit, 1680. FA-C5 SENTPER LAV 1-2. « M. le duc de Luines avait un 

très-beau génie pour la traduction, dit naïvement Racine ; il employa ce génie à Port-Royal. On a, sous le nom 

du sieur de Laval, plusieurs traités de piété traduits des Pères. Ce sont des pièces […] dont la plupart […] ont un 

rapport touchant avec sa propre situation… » (Sainte-Beuve, Port-Royal, pp. 444-445). 

 

Nicole (Pierre) 
1625-1695 

De l’unité de l’Église, ou Réfutation du nouveau système de M. Jurieu [Pierre Jurieu, 1637-

1713]. Rouen, 1708. FA-F9 NIC JUR. 

Essais de morale contenus en divers traités sur plusieurs devoirs importans et Continuation 

des essais de morale. Paris, Guillaume Desprez, 1714-1715. FA-M1 NIC MOR
A
. Essais de 

morale contenus en divers traités sur plusieurs devoirs importans et Continuation des essais 

de morale. Paris, Guillaume Desprez, 1715. FA-M2 NIC MOR
B
. Essais de morale contenus 

en divers traités sur plusieurs devoirs importans. Paris, Guillaume Desprez, 1733. FA-M2 

NIC MOR
C
. 

Œuvres de controverse de M. Nicole. Paris, Etienne-François Savoye, 1755. FA-M2 NIC 

CON 1-4.  



Instructions theologiques et morales sur les sacremens par feu Monsieur Nicole. Paris, 1706. 

FA-M2 NIC SAC 1-2. 

Instructions theologiques et morales sur le premier commandement du Decalogue où il est 

traité de la Foy, de l’Esperance, & de la Charité par feu Monsieur Nicole. Paris, 1710. FA-

M2 NIC DEC 1-2. 

 
 Arnauld (Antoine). 

 

« La morale chrétienne redevenait son penchant propre, dès qu’il était vacant des disputes », écrit 

Sainte-Beuve, mais « quand on aborde les Essais de morale avec un esprit d’aujourd’hui […], on est vite ennuyé. 

Cela semble plein de redites, de développements inutiles, de lieux communs que ne relève pas l’expression. » 

Poursuivons notre lecture de Port-Royal : « Ces graves Essais de morale me semblent […] n’être guère qu’un 

frais jasmin ou, si l’on veut, comme quelque réséda un peu sombre, posé sur la table de madame de Sévigné. » Et 

encore : « On a beau dire […], que nous sommes loin de Pascal ! » (Port-Royal, livre cinquième, pages 1107-

1111). Pour Sainte-Beuve, « la portion la plus originale, la plus délicate et la plus intime des Essais […] est celle 

qui concerne les amitiés infidèles des hommes, leurs jugements téméraires, leurs soupçons injustes, tous ces 

défauts des gens de bien eux-mêmes, avec lesquels il faut s’accommoder » (Port-Royal, livre cinquième, p. 

1114). « Toutes les Propositions sur la Charité qui ont été censurées par l’Eglise, sont répanduës dans presque 

tous les Essais & les Instructions de M. Nicole », peut-on lire dans la Bibliotheque Janseniste dont l’auteur 

dénonce nombre de « Propositions pernicieuses, suspectes d’Hérésies, ou mêmes Hérétiques, & souvent 

condamnées par l’Eglise », comme « l’impie dogme de l’Abbé de S. Cyran, & de tous les nouveaux Sectaires sur 

la vieillesse, la décadence ou même l’entiere destruction de l’Eglise ».  

 

 

Opstraet (Jean) 

1651-1720 

Theologus christianus, sive ratio studii et vitae instituenda a theologo, qui se ad ordines 

sacros […] ad directionem animarum disponit. Per Joannem Opstraet sacrae theologiae 

licentiatum. Louvain, 1698. FA-M3 OPS THE. « On pourra juger du Caractere singulier de ce 

Janseniste Flamand par ces deux traits bien marquez qu’on trouve dans ses Theses. I°. Il y dit par une basse & 

impie plaisanterie que les Messes qu’on fait dire pour les Morts servent bien plus au Refectoire qu’au Purgatoire 

[…]. Ce qui est  une Proposition Calviniste. 2°. Il enseigne dans ces mêmes Theses qu’on ne doit pas 

regulierement absoudre un Pénitent qu’on ne connoît point ; lors même qu’il ne se confesse que de quelques 

pechez veniels : comme par exemple d’avoir menti légerement, ou d’avoir était distrait. » (Bibliotheque 

Janseniste). 

 

Pouget (François-Aimé) 

1666-1723 

Instructions generales en forme de catéchisme, où l’on explique en abrégé par l’Ecriture 

sainte & par la Tradition l’Histoire & les Dogmes de la Religion, la Morale Chrétienne, les 

Sacremens, les Prieres, les Cérémonies & les Usages de l’Eglise. Nouvelle édition, revue, 

corrigée et augmentée. Par ordre de Messire George-Lazare Berger de Charancy, Evêque de 

Montpellier. A l’usage des anciens & des nouveaux Catholiques de son Diocèse, & de tous 

ceux qui sont chargés de leur instruction. Tome 4. Toulouse, 1748. FA-M11 MONT CATE 4. 
« Quoique l’Auteur de ce Catechisme s’explique d’une maniére fort orthodoxe sur la mort de Jesus-Christ pour 

tous les hommes, sur l’autorité de l’Eglise, & sur la soumission qu’on doit à ses décisions, on y a remarqué 

neanmoins 12. ou 14. Propositions évidemment mauvaises, & six ou sept suspectes, qui favorisent les nouvelles 

erreurs. » (Bibliotheque Janseniste). 

 

 

 

 

 



Saci (Isaac-Louis Le Maître de) 

Paul-Antoine de Marsilly 

1613-1684 

La Sainte Bible contenant l’Ancien et le Nouveau Testament en latin et en françois avec des 

notes pour l’intelligence des endroits les plus difficiles par Monsieur Le Maistre de Saci. 

Paris, Guillaume Desprez, 1742. FA-M8 BIB LF SAC. 

La Sainte Bible contenant l’Ancien et le Nouveau Testament traduite en françois sur la 

Vulgate par Monsieur Le Maistre de Saci. Paris, Guillaume Desprez, 1717. FA-M9 BIB F 

SAC 1-3. 

L’histoire du Vieux et du Nouveau Testament avec des explications édifiantes tirées des SS. 

Pères pour régler les mœurs dans toutes sortes de conditions. Paris, Th. Dehansy. FA-A6 

HISTES SAC. 

Homélies ou Sermons de S. Jean Chrysostome, patriarche de Constantinople, qui contiennent 

son commentaire sur tout l’Evangile de S. Matthieu, avec des exhortations, traduits en 

françois par Paul Antoine de Marsilly. Paris, 1665. FA-K1 JCH HOM MAR 

Homélies ou Sermons de S. Jean Chrysostome, patriarche de Constantinople, qui contiennent 

son commentaire sur tout l’Evangile de S. Matthieu, traduits en françois par Paul Antoine de 

Marsilly. Lyon, 1685. FA-D6 JCH HOM MAR 1-3.  

 

Tillemont (Sébastien Le Nain de) 

1637-1698 

Les œuvres de saint Cyprien, évêque de Carthage et martyr, traduites en françois par 

Monsieur Lombert avec des remarques, une nouvelle vie de saint Cyprien tirée de ses écrits, 

& une table des matières. Paris, André Pralard, 1672. FA-D4 CYP OEU LOM. Sainte-Beuve 

écrit de Tillemont qu’il était « utile sans le paraître » : « Tel on l’entrevoit dans le secret de sa conduite et de son 

procédé, soit envers M. Hermant […], soit envers le traducteur et l’historien de saint Cyprien (M. Lombert), 

envers tous ceux enfin qu’il pouvait obliger. Il avait joie de se décharger entre les mains d’autrui de son travail 

accumulé ; toute la grâce qu’il demandait était qu’on ne le donnât point lui-même à connaître. » (Port-Royal, 

livre quatrième, p. 872).  
 

 

Treuvé (Michel) 
1651-1730 

Le Directeur Spirituel pour ceux qui n’en ont point. Paris, 1749. FA-A9 DIRSPI. La 

Bibliotheque Janseniste déconseille ce livre, bien qu’il « n’a jamais été condamné », parce que son auteur,  « qui 

est M. Treuvé, Chanoine & Théologal de Meaux, marche volontiers sur les bords des précipices où les simples  
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